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Livre Premier






de tuer le Roy.

16me.

L’Echec double eſt celuy qui ſe fait d’un ſeul coup par la rencontre de deux pieces qui menacent également de tuer le Roy. L’on ne peut aucunement couvrir le Roy de cet échec : parce qu’il eſt attaqué de deux côtez à la fois. De plus l’on ne peut prendre aucune des pieces qui donnent échec, quand même elles ſeroient toutes deux en priſe ; à moins que le Roy luy même n’en prit une en s’oſtant d’Echec. Cette ſorte d’échec ſe fait par la découverte d’une piece qui frappe ſur le Roy.

17me.

L’Echec mat eſt lors qu’une ou deux pieces donnent au Roy une ſi viue attainte, qu’il ne peut ni prendre la piece, ni ſe couvrir, ni s’enfuir dans aucune caze ou il ſoit hors d’Echec. Ainſi le Roy eſt échec mat, & la partie eſt abſolument perdue.

18me.

L’Echec ſuffoqué ou pour mieux dire le pat ou ſimple mat, eſt lors que le Roy eſt reduit à eſtre ſeul, ou s’il a quelques pieces elles ſont tellement enſerrées qu’il n’en peut jouer aucune, ni ſe remuer luy même ſans être échec ; & cependant dans le lieu ou il eſt, il eſt hors d’echec. Quand le Roy eſt ainſi reduit à l’impoſſible de jouer, alors la partie n’eſt qu’à moitié perdue : puis qu’il eſt ſimplement mat ſans étre échec. Car comme l’échec tout ſeul ne ſuppoſe pas le mat, auſſi le mat tout ſeul ne ſuppoſe pas l’Echec.

19me.

Jl y a 3. ſortes d’echec dont on ne ſe peut cou-
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